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gue. d o u t é s , parleront dos prochaines «UecUons au 
Conseil pénêial et au G:mseil cfarroadiaaemeut 

Entiée 0,15 e. pour couvrir les frais. 

Une pe t i t e fllle noyée d a n s u n e m a r m i t e — 
Vendredi, vers 6 heures il? du soir, Mme Desro-
niaux, qui était dans sa cuisine avec ses enfants 
commanda à son traivon d'aller chercher d u charbon 
dans un dobarrassoir dont la porte fermait au moyen 
d'un tourniquet. En rentrant , il laissa cette porte ou-
verte, et la petite file Marie, ;>gée de 15 mois entra 
dans la pièce sans qu'on s'en aperçut. Quelques mi­
nutes plus tard, la mère allant voir après son enfant 
la trouva tombée la tète la première dans une mar­
mite pleine d'eau de lessive. Tous les soins pour la 
rappeler à la vie furent inutiles : la pauvre petite 
avait rendu le dernier soupir ! 

Im]K>ssible de décrire la douleur des parents. 

L>e decea d e M. Vienne . — On nous informe ans 
suivant le désir manifesté par M. L.."ûs Vienne 
adjudant retraité des pompiers, le bataillon n'assista 
ra pas aux funérailles. 

Une femme g r i è v e m e n t b r û l é e . — Marie Hore-
lacque. fcfé* de U ans.tVnmie Steclebout, demeuranl 
à la Blanche-Porte, cour Dewitte, était atteinte d'un 
érésipèle depuis quelques jours et se trouvait fort 
affaibli". Cependant vendredi mutin,elle s'était levée. 
et s'était occupée de sa cuisine. 

Vers midi, elle allait tremper la soupe, quand elle 
fut prise d'un étourdissement subiLElfe porta instinc-
ti\enient les mains en avant pour se retenir.et accro-
cha le bord de la marmite bouillante cpii se renversa 
sur elle. 

La pauvre femme a d'épouvantables brûlures sur 
tout le devant du corps, bii attendant l'aiTi 
médecin M. Urunet, les voisins lui donnèrent les pre-
niiers soins, icito a été transportée à l'Hùtel-Dicu 
dans la smr.'e. 

Un g r a v e acc iden t de v o i t u r e . — Le cheval de 
M. .'. Honoré, qui n'avait pas travaillé depuis l'incen­
die de la fabrique, a\ .lit été attelé, pour la ] :•• 
fois, jeudi après-midi, et le conducteur devait faire 
tous ses edorts i>our le maintenu* à une allure mo­
dérés. 

Il arrivait vers 2 heures 1)2, en fa.-e de la caserne 
de gendarmerie, rue des Plats, au moment où le fils 
<Iu gendarme Hoeland''s Henri, âgé de •"• ans, sortait 
en coursâ t de la porte cochers Le domestique avait 
bien aperçu l'enfant, et il tira de toutes ses fore 
les runes, sans pouvoir empêcher la béte d'avancer 
encore de quelques pas. Le pauvre petit, qui s'était 
j e t t dans les jambes du cheval. fut atteint au iront 
«l'un coup de pied qui lui lit une large blessure : et 
la roue lui passa ensuite sur le talon droit. 

M. le docteur Desrumau\ lit une suture pour rap-
rapprooher les lèvres de la pesa du front. Quant au 
talon, le gonflement n'a pas encore permis il" cons­
tater s'il y avait fracture ou non. 

Le lendemain, l'état de l'entant paraissait assez 
satisfaisant. Cependsnt,dsns l'après-midi, il a été pria 
d'une forte lièvre. 

Bienipie ledomestiipio ne paraisse pas responsable 
de l'accident, M. J. Honoré s'esl empressé de décla­
re r qu'il prenait tous les Irais à sa charge. 

D m BASONS, iim de quinze, r.iiiire de dosas sas 
Gustave uevos et < r..-s Bralois,avaient a Roubaix fait 
insia bssae sar des joaeta et des sucrerie» dans divers 
magasins et notamment au Bazar universel : pris en lla-
ïiaiit délit dans ce dernier établissement, ils avouèrent 
. autres larcins. Ils sent snvoyés tous deux pour un an 
dans une maison de correction. 

On a u o u n os asesas do Crétiaier. à Roubaix, avait 
e u victime dans la nuit, d'un v..|ile jambons, fn ami 
ou non deNollet lui avait assuré que l'auteur de ce vol 
a était autre qu'un voisin appel François Deffreunes 
qui aurait porté des inarciiaiidiso.s citez un cswarade au 
Bal Ma. 

M. Vanderletthein porta plainte et c'est a ;n > j f,,„, [|,,f 
tienne comparait devant le tribunal. Il nie formellement' 
il est déçidéque Nollet sera appelé pour donner aux iujres 
les explications. La causei huitaine, 

l S asUbiABUC. — Un voisin dû IhMH de Louis LesT!lii 
lier a an. a Itou bai x, profité de l'absence d'Une voisine 
qui avait laisse sa ,. .ri iverie, pour pénétrer chez ell 
et en e ver des vêtements dune valeurdau m nui soi xaah 
dix francs. 

, : '"• des habitants du quartier l'avaient aperça a 
uonieut où il d u t dans la en ;:nbiv. il ne pouvait ona-.-

" ' ' de (1,-ne.Talions. Aussi est il Ira luit devant les in-os 
•orreclioniiels, à qui il se présente avec un casier de. 
"lus charjfés : il est mé.,,.. passible de 11 relégation en 
aison du nombre de ses condamnalions. Ue tribunal lui 

>""\W une année d'emprisonnement et prononce e n t r e 
lui la peine de la r 'légation. 

ArrAïassiiBMKL-as. — Cinq délits d'outrsse psblie 
la pudeur s .u! jugée* à liais-clos à la iin de l'au.lie i.-e 
Nous en signalons trois» qui intéressent p-irticiiiiéremc. 
Houbaix el Tourcoing;. 

1. — l;n inaréctial-ferrant, i MOUTSSUX, Vsn Mcers) 
•i iii*ii11> - d avoir commis plusieurs actes Indécents en 

'••u,- quelques personnes et i sept reprises diffé­
rentes 
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Nominations ecclésiastiques 
Valenciennes i faubourg Notre-Dsi 
llaisieux S ilnt-Ji an IIH,liste . 
wez, démissionnaire pour rai vio •.'• 
eaire à Vienx-Condé, i -• n un p.r 
'•!• Tr .vu m, u niveau prêtre, esl iiommi' vi • 
Cond . 

Le R. p . CatiUoa. — Ou anaonre Is i. 
I ' « la i.•';.l|'.lvêle ne J -.,us, e o'-ié 

; f Liante dixième aunée. 

in... est iiominé curé de 
•i i , >u| ,!.. •:. :„ . 

.'• : il. lluzi . 

vt du !'. 
«Douai d. 

A m t U t l o n d'une expul»oe. — Catberins Cabi'til 
Atféde ïii ans. aval . lé expnt.-ée d. i.n.ei m uit. cl s'i'Uil 
Hxés à Monta Lcu\. De. temps eu Uînips elle pa «ail li 
frontière, et elle a été arrêtée mercredi, rue de ITnion 
par ordre du Parquet, au d iniicile d'une persouue à nui 
elle rendait visite I 

Roncq.— iVrasaaae%weNfVt de i'isrùgnirif ieu-ll 
vers 8 ta. l ( i du soir, an sieur K:ee, • avril r de f. mie - ! 
présentait ea état d'ivrewe aa calKirel du Sceau, route 
Lu .iciiviecuotrimc on ml refusait à boire il s'es MM aax 
consommateurs les accablant d'injures, lue querelle sur-
vint ; un nomme Viesid'erl. tisserand, à ••'• de SS ans. 
sous l'effet de la boisaoB, té Irodvadl cfffln^ es....-
ma Kiepataa violent coap de bston plo i I ••. 

Devant le sans q'ii sort "t en abonnanee de l'i blessure 
ou courut à li recherche du dorteor Ualisanx qui opéra 
un prrnuer panserni ut d le ld r'-coulnic- à son domi­
cile. L'état de la victime est, ce matin, aussi satisfaisant 
que possible et la gendarmerie d'Ilalluin, prévenue, a ou-
vert une enquête alin d'établir b's responsabilités. 

Llamlln.—fle/roHce' ssyc. —Nons av..us relaté la 
dispariiiui d'un jeune homme de 18ans, Albert Dunioiit. 
l.e ma'l ei'1-oiiri'o.ii» ii. e i i ^-ie. ••<yr i;-.- • ••••• •':• v a, ...-
la : ; . . ; . (.ai Mule Ju renvoi pour m-un lulil, tKi IctaîdlS-
•SSBSat où il était ouvrier, avait quitté Linselles. S .n 
cadavre vient d'être trouvé dans fe eau i qui passe i 
Leers i Belgique). Ik-s fraudeurs de passage sar les borda 
du canal, apercevant an corsa Bottant a la surface de 
l'eau, l'amenèrent sur la rive et prévinrent les autorités 
locales. 

Cm trouva sur lui sa livret .l'ouvrier que I", as n'ai . i ' 
pas détériore, une montre et ebatne et un porte-monnaie 
contenant 65centimes. Un exprés fut dép'ebé an nuire 
de Linselles qui informa la famille. 

— l'n incident a jeté un certain froid dans i.i i le que 
la municipalité avail orjrantsée pour le l i j a 

Nous n'en parleri.ii> pas -.ans les commentaire' qu'il a 
aonlevés 

Apres avoir parcours vers cinq heures les différents 
quartiers de la commnne, la un:-' n les 
pompiers ont procédé à un l:;\ puis ! 
fait entendre sur la pi ico en commeuçanl p :r la 
saies. 

Qnelqu - jeun s gen ont 
bas la c 
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Nea-viUe-en-Feri-ain. — In / !r ' / / .' juillet. — le 
prograuiiiie iks i j . . .• le : 
commission des :. les a ' '• part item ni rem; li à la sa­
tisfaction générale. Après la distribution il s •. urs aux 
ludi'.'enls a eu lien sur U pli ! scranl conc uirs il 
pinsons an milieu d'il: eaïd:. ::•• i .. 
fort nombreux en « lt( 

A l l l . | | i , le cor! • •• a été f.,rl brillant i ' la mus une 
municipale s'esl sur • pi. n.e; d'en­
train, be carrousel de d : |V.:,.i:nue! de la «H. ui II, 
» attifé, 4 3 heures, nu grand nombre dec an irs el 

Le concert organis' par la musique manicinalea élé 
\ ivement applaudi el le don le la 
projections Inminenses faites en pleine ; •• ••• p.ibiiqueel 
dirigées par le sv apathique directeur d • l'école v uni lu 
naleqai les a inauirur-s pour pnjpaaer p. r ia vue l'ei s i -
snemenl de l'histoire el la fr-.-ran'ne :i les élives, a 
soulevé desapplaullss. nieutsciUhousiaasles. Kn un mot 
fêta parfaitement réii 

L I T ,T sT .̂ 
Apoplexie foudroyante. — H. Lefebvre-Lorilan, aé-

gociast rue Jean-saus-Peur, ï i , sa trouvant jeudi, vers 
cinq heures de l'après-midi, au Nouvean-Lcrcle du boule-
vor.l ne la Liberté, a été pris d'une attaque d'apoplexie. 

Transporté aussitôt cbei lui, il a succomb-' i aviron nue 
heure après sans avoir repris connais! 

Manœuvres de ararnlson. - Des nuuueavres de par 
nison doivent avoir lieu sous la direction de V. le général 
Chanveast, le i l et le -' juillet La mute de Lille à Tour­
nai sera prise comme bas." des opérations. Le 16e batail-
lon de chasseurs, le Me r. ;iment d'infant r.c ei un esca 
drou cl demi du 18s chassrsra y prendront part. 

TJn vol de 1.200 francs à. Lille —.le idi apr -s-iishii. 
an vol ds 1.*^ frasa i été com nis : u préjudice de 
époux IHitbilleui. r.::!: rs, rue Neuve-des-Meuniers à 
Lille. C'est entre quatre henres cl demie el cinq heures 
unquar lqu" le vot s été commis. La police recherche 
aclivcmeut Iss onsjsslilrn I Bat. BBSBSl 
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Tentative de snlcide d'un Roubalsien an cimetière 
du and fc Lille. - Vendredi, vers cinq heures du soir, 
un nommé charb».Doby, appréleur, Ueinourant i tîou-
baix. 38, me du Progrès, entrait au cimetière du Sud el 
s'agenouillait sur la tombe de sa femme,morte le !i mai 
18»î. 

Tout à coup, tirant un revolver de sa poche, il appuya 
l'extrémité du canon contre sa poitrine et lit feu. 

On s'empressa autour de lai, et M. le docteur Dhaine 
constata une blessure au sein gauche; il lit transporter le 
blessé à l'hôpital Sainte-Eugénie. 

Le désespoir est la véritable cause de ce suicide. Malgré 
la gravité de la blessure, ou espère b- saaver. 

T FUNEBRES 4 OBITS 
Les ..uns et c anaissanecs de la familleLEVECGLE-

HKlin-XKT qui. par oubli, n'auraient pas reçu do lettre 
de faire part d ' décès .'e Ce,,-.ai :e l.!:VKI i:'!.!•:. d-'vé.|é( 
a Mou' eaux, le 14 juillet l«v>. à i'à ;e de i eus et S mois. 
...lit priés de ensidérer !•• ;u-s L,. avis comnie en teirnt 
lien et île bien vouloir assister anx Convoi et Salut 
d'Ange Solennels, qui auront lien le dimanche !7 courant 
à :; heures, en l'église de Mou veaux, i.' mibb à ia mai 
son mortuaire, cnei M renve I . . , . - , près du beau 

Les amis et conasissascea de li familie HARINKOITCK 
i'iiV qui, car oubli, n'auraient pas r, .-n de !.!tr • de fore 
(.art du décès de Monsieur Amand-Kraneois-|..se;.b n.'.-
KINKOUCK.chevali rdela i.- vi n d'Iloeu. av. i nbre du 
i...:e.:il supérieur <!•• IK.-i|e national.' •'.,:-. arts indus 
IrieU, vie.-prend.•::! de la IVdérat! .n de tir du \<;-.',. 
né à Tourcoing, le « janv ie r l - i l . <{• ••'-;•• ;..•. identclb-
meiit a SI liervais, ie 11 juillet IsiO. sont priés de consi­
dérer !•• présent avis comme en i naul lieu el de bi-n 
vouloir;:,s:-! -r à la Mc«se de Convoi, qui sera célébrée le 
dimanche 17 conrant, à K heures, aux Vigiles qni semnl 
chantées le même jour, a « h., el aux Cou.oi et Service 
Solennels, ;aiauronl lieu le lundi 1» dudit mois, à 10 
heures li':, - u i église Notre-Dame, à Iloubaix. L'assem­
blée rue de la rosse-aux-Lhénts. :i7. 

mfflœm 

Concerta et Spectacles 
Tonrooln». — I •» musique municipale, exécutera 

la place Thiers. le dimanche 17 iuiliet i~:>2. à r> h. 
soir les morceaux suivants : 1. Matinal. AU 
Ouverture du hMvrÛer 4* SévtlU, Rossini ; 3. Mu 
itriginal. Casqnil : i. Souvenir tfAlsacr, fantaisie va 
soliste: M. Isssar, soBS-cbrf, J. Leious; 5. Fantaisie 
Mario Vescnnti. Pelrella : ('.. I.rt forés d* t'Itère, \ 
A. (jrisey, Des cbnlses seront mises à la dispo itiou 
public. 

T r i b u n a l «o;-rer l ionin ' !<io U n e . -
srsdrrdi / j jtttMW. — VOL DK I.AIM:. — Un ait qui 
deux femmes du tiss . impliquées 
dans un vol de laine qui avail' . i . u. -
circonslanci spartieui. res : d'abord leurs maris i 
été aiis-i poursuivis comme compile :. mais elles 
sont traduites devant ies ju 
Vaiideuiooib le. Elles s..ni ,. a ., 
mois d'emprisouneiiieul inaisuvcc applicaliou de la loi 
Bérenger. 

UN INFANTICIDE A D O T T I G N I E S 
y i A T K E AHK1!ST.\T1(»\S 

Mardi, dans l'après-midi, quelques femmes de Saiat-
Léfer, passant le long des rives du canal, aperçurent — 
gTSce a la grande clarté de l'eaa — une boite d'assez 
grandes dimensions a environ deux mùlres du bord. A la 
fois surprises et inquiètes par cette découverte, l a prô­
ne n u-. s • a liront part i as esbsrsUsrdsi environ», M. 
Deroubaix. 

Celui-ci parvint sans peine à attirer à lui le singulier 
eoiis et l'ouvrit, mais recala aposvaaté: la botte avant 
contenu du hlcu servait de cercueil à un nouveau-né. 
Unepierre lui était attachée au cou avec une ficelle. La 
gendarmerie de Pecq prévenue immédiatement ouvrit 
une enquête el tes brigades des communes avoisinsata* 
fnreut averti. .. 

La m u-eir publique a.'."usa bientôt une jeune lille de 
Dottignie.s, Mlle Marie Dumortier, âgée de *i ans, d'être 

do ce ci ia:e. 
!.. agentsin référèrent au parquet de Courtrai. Jeudi 

henres. celui-ci. lepi-ésent.'par M. Iluvliens de 
a, procnrenT du Boi et Unjaniin,jnge d'in .tniction, 

. : m à ivillignies, el se rendait directement chez 
Mlle Du rlie:-..;::! habite ave; sa su ur an,. • Ci nienec. 

:<r.u:-. rue de liouscrou os toutes deux Uenuent 
.mii.eree de détail. 

Ave- vies babils un jeune homme de 2ï ans, lièserleur 
françiu. A. OelouraM, n'ayant pas de professi.iu, n.ais 
dirigea. I le commerce de charbons des demoiselh il)u-
mortier. Delourme était l'ami intime de Mlle Clémence. 

i.'iiib rro ..iioirr. auquel fnrftit solinilses toutes ces pér 
sonnes dura jUuju'aii.v ï minuit et eut pour résultai 
l'arreslati .u de Mlle Marie Dumortier qui.cependant,niait 
tonte culpabilité. Elle fut. le même soir, dirigée sur la 
maison d arrêt de Courlfal. 

Vendredi, le Parquet de courtrai revenait àftoMignies, 
e| continuait son enajaète. Celle-ci a été des plus labo-
nei ses. des plus difficiles, lassos H heures l |2dusoir, les 
deux inculpes, Marie Dumortier et Delourme. nièrent avec 
une énergie extraordinaire. Cependant, poussée à bout, 
.1 ...e. e.'. au ii: .ineiii de monter dans lu voilure qui 

devait la mener A CourlrSi, rtvint sur ses déclarations 
précédentes el avons loul c qtie l'os! vrhllnti ddnnailtles 
".loinilivs re.:, •1.'iie;niuiis. ei eligagealil même 5ûil...,aiui 
Delourme à tout raconter. 

l/événemenl se produisit dans la nuit de jeudi à ven-
iie.li. i ne femme de réputation détestable, Mme Deroef, 
'était chargée moyennant ot> fr. de e eioiinner le crime 

et 1 .r.'ail in.une provo.pl.' par se-: 1..1 m , ai-i vonseili. 
l'i.-ir ne pas d inner I''• i il: lll,.. ' I1:' • m'-j'ire liUra.t 

t >;tiTé le pauvre petit i tre a, x nu drap. 
E u.i u| i •! u:', ensuite i : m ithe îreux li -bî dans la ioilS 

i mi il . i . . : : : ' !• . is j u .• i il : i ' i | - . : u :: |[, l i fe 111113 D n o e f 
.u |ias«.i autour du 01a use corda a laqi<IU éiail aita-
•ii.'••• une brique de pins d au kibig. •.. '; lut . elle s'eui-
pa rada . . . .-dis ..!. acco n.iinnée .: • cb'-m uice Dunior-
Uer et te \ . U 1 luruie, elbi se rendit A s . ni Léger, s. il à 
sSmiiub i do sa deaettre. el leicla dafn ie canal. Oé-
'•>" n irribic : sJr la roate l'enfant n : cessait de geln-
dre I I 

.- : . - : ! .] • .-,' : r . , .joi un j'iriiHnk-Ilnil recoimueuça. 
C . . u • ... -i ..1 p . as-, la c i:il"r>. italien ;|ui eût lieu én-

•.r • tes deux feiu uns fûl ,1 :s plus dra,indiques: la femme 
..v.. i. u•• . 1 dut rieu entendre, dis le début; mais bii n-

Lijl changeant d" le 'liqu •. elle accusa A. D dourine d'avoir 
lui-même commis ! • en .:.•. 

A 11 beuie- ' j l , i . . Irwoti -a pséliminiire était close, 
•lies trois inculp. 1 -i •'•' ••..i."s :a.i- I . Î I rirai. 

Ce dramatique évènemeni a pTddltil ft Dot.tignies une 
émotion profonde: plnsdeoOO personnessuivaieniauxieu-
sene.it les péripéties de l'instruction. 

La fe urne D r.. u'. nous l'avons dit plus haut, a très 
uauv aise répultai m; depuis de longues années, elle est 

soup-011.1 e de se p rera ce genre do man ouivre, mai; on 
s'était pas parvena Insqu'ici à la trouver eu défaut. 

Mouscron. /...••,.p. ri fdMjOat'J /..« Mfssrs. — Déci­
le:: d reux-ci s .pt d'uns audace .. .: déconcerte! La 
mit de mercredi à jeudi c'est « Le C >ucl . qui a été le 
h -être de leurs exploits, d : hardis malfaiteurs te -..,1 

Im.luits chez Mme veuve 11 r. illier, tenancière de l'es-
laminel bien connn • Au Cuirassier », par la trappe de la 

inr, donnai;! -ur la « e - • trappe servant à la descente 
des tonneaux de bi ,e. Pour prendre ••• L'heniin. les noc-
tambules avaient dû conpe'-uus chaîne de séretéds deux 

• gts d'épiissedn i attacner e«tle trappe au mur de la 
cave. 

i 11e fois dans la pi ice, les vol surs ae s.ml emparés de 
deux fr image 1 de liolland •. d'un p il de n Brre, et apr. s 
ivoir riparé leurs forces en buvanl quelques bouleilles 

1, s'en «nil allés le plus Iranquilletnent dn monde. 
— lit us un «Nuls. — Un accident donl les .suites f..rt 

. enii ni ne seront pas inorti lles,esl arrivé bi.rà un 
invrier ma in no une B. Ma*juelie. Mme Vve Calieiis, 
• utnriire rue de C lurtrS). • dins h fflir de a maison 
un puils qui . ! . . , . re cm . Elle avait <• 

. il 1111 entr< preneii ', M. J. D ir iin. e ! li I de| ;ils deux 
jmrs avail fail découvrir le puits, prol mu d'environ i" 
e- • • aflnde l'aérer. :•!••"".' fi. il " ail ne : • fail 1 
a i. : d • uaiII", y. " li, -i lll descendre lia ' ihaii-Jella qui 

tsaitdonc à la descente •••• l'ouvrier. 
uienl H .'.• .Ien>i"!' ei.', o. t.--vendu du. - le nuits aux m .;. en-
I' ;:; tre il!, 

A peine ùtail-il au rond de .Lux inimités qu'il chancela 
•I j) >•; .1 un f-ible cri i'..:....:. i'.e.ieiiele ... ni ou ie re-
rnonl : Masiinelie .'; dt i:iau:::.é. y issitol "n loi donna 
é's p . mers soins, en ai!, ndanl l'arriv re de M. i" doc 

romlieke que l'on nvsil envoyé cli rcher. Odul-ci 
: ivaen loute hâte, et.f après une" demi-heure d'efforts 

ijn 1 par int à t ni:;!".- 1-' mallieuiv.ix ou'rier. 
.ri eut (ait son o? 1 re, 

•lie lui reconduit a -on ioei; :i>, I jour de repos, 
suftlr iàso.1 coin >let rétablis 

ItcUo.'ehfcTn. — 1 ur arave afairt ..'.' tuturt qe.i se 
sérail pa • diman-he dernier est instruite par Is gen-
iarnu r e . Jl m • r >n. 

' • . 1 ; ',.. . .1 •..; n ,1 pué 11. .. à: • de i l ans ; sa 
;. •-,' ,.• ::' - - • ; I - lOOillS «Il 14 SUS. Le par-

. ; slteiidn • i mt av ment. 
Bruxelles. — tîu aToiine de jeunes avtv itseatbollques 
propos-au parii ouvrier d'organiser dans te pays une 

liiopa-iiunte «-"live, n faveur i);t sulïraire nniverssi. On 
.'lit \vai- le parti ou rier necepters. 

— f ne propesilion teiclaid à éiabliren IS.ei une expo-
silion lideîiialiiir.ale à l imvl les a été déposée entre les 
mains du bourgmestre qui t'a, parait-il, fort bien ac­
cueillie. . , 

A la Chambre. V. Jansson a déclaré que lui et ses 
amis étaient d'avis de déposer la semaine prochaine une 
proposition en faveur dn suffrage universel. 

L*As;e. — la poli ' ' auraiI découvert : s auteurs de 
l'exi.lo-. le dvn.unile qui a en lieu l'an dernier .-liez 
un injfénieur de la ru" Aiivustin. Plusieurs seraient 
parmi les auarchisli s arn lés. 

La révision s l a C U m b r e . — SémMt* du 16 jui'.lel. 
— I ;i vaines est ouverte à deux heures l | ï . 

sont nommes iKiCittsiUi MM. Aaspach-Potasanl et de 
Après la nomination des •setétsjfss, le doyen d'i'iije 

cède sa place à M. De Lsntsheere. 
Voici le dise».urs de M. le Président : 
« Ixnsquc vo:.s me files l'honneur de m'appeler pour 

la première fois à la présidence de cette Chambre,je vous 
ai déclaré que le président ne devait appartenir à aucun 

sujourd'bai que vous me faites l'honneur de me dési-
"n'erâ la présidence, je répète cette même déclaration el 
vous remercie de la confiance que vous me témoignez. 
confiance d'autant plus grande que n.s délibérations sont 
plu» importantes. . . . 

Les Cluo.dires précédentes avaient compris la nécessite 
delà revisioa: apportons* cette ouvre si grande, l'es­
prit qni animait nos pères eu 1830, esprit de liberté, 
d'ordre, d'amour généreux de la patria. 

Vous aurons ainsi dans l'histoire l'honneur d avoir for­
tifié nos institutions. Je prie Dieu qu il Cclahrs nos mtel-
ligenccs. . . . . ,.- , 1 

I e |.;é;iiV,e.l îvini-i'-ie ensuite te do} Il :.. ,;e et 1"S 
ni"ii,ic-s r.:i bureau .ivoire. 

Sur la proposition du m.msov de 1 m i n e u r . M. le pré­
sident invite tes membres à f ie r les fêtes nationales. 
Knsuile il propose d'envoyer un • 1 dire de .and'.: 
a la famille do M. Tescb, décédé d. puis la dernière réa-
nion. (Adopté). 

Le second point .1 l'ordre du jour est la nomination 
d'une commission permanente. 

Le président propose de maintenir les commissions 
de la session précédente sauf * les compléter, s'il y a 
lieu. 

M. Beemaert prononce alors un discours. 
L'orateur déclare que la Chambre a à \..ir s'il va ln-u 

de réviser et comment. Je propose, dit-il, la nomination 
d'une commission choisie dans les deux Chambres, coin-
pos'e de i ) meiiihn • comprenant des représentants des 
d.ux partis qui désigneraient directement leurs mauda-
' Celle commission ferait rapport à la Chambre après les 
vacances. . . . . . 

M. Krère-Orban. — Le ?oiiver!ieuvnt a décide qu il y a 
lieu à réviser; il a pris lui-même l'initiative d'une - ne 
de niodiiicali.uis-.il doit donc savoir s'il y a lieu de ré­
viser i l c • qu'il faut mettre à la place. 

Le gouvernement abdique entre les mains d'une, coni-
inission chargée de rechercher les moyessvet tes formules 
de révision. 

On n'aboutira pas parce procédé. D'ailleurs ces ques­
tions ..ni .-té di.i-'ul.'es en s-clion ceulrale sans aboutir 

II serait plus simple de réimprimer le rapport, puisque 
toute- les questions ont été discutées. 

La seule marche rationnelle, c'est que te .jouverneinent 
lui-même comment ii vent reviser. 

t.. gouvernement doit chercher i démêler s'il pourrait 
rallier les suffrages des deux partis palrintiqueinent. 
Mais, raisonnablement, il ne peut pas se dérober : le gou­
vernement a proposé la révision, il doit en avoir la solu­
tion. 

M. Beemaert. — Nous voulons il muer une marque de 
déférence envers les Chambres et on nous accass ds dé­
serter notre d'-.'.'r. 

Ce s..i:t les Ci.ambres et mm te v'ouvenv'.'.icnl qui sont 
saisies de la révision! ii s'agit, non d< faire échec au 
gouvernement, mais de réaliser la revisi m. 

N.s vues sont connues mais les vitres ne le sont 
pas. 

M. Lara déclare que. la gaacba ne pont s'entendre avec 
un ministère qui s usé de toutes tes violences. (Rires a 
droite.) 

D'ailleurs, dit-il. la proposition de '.i. Beemaert ne se 
justifie pas: les Chambres ne peuveni délibère» que sur 
des propositions de loi el pais, en proposant la nomina­
tion d'une commission, lu <Mii vcrnemenl voudrait faire 
la revision à liuis-cb s. à I exclusion de la presse et de 
l'opiouion publique. (Protestation à droite.) 

M. Wosste prend la parole : il dit que M. Bara a retar­
dé la revisioa. 

La commission, ajoute M. W. este, n'exeluerait ni le 
contrôle de l'opinion publique, ni la liberté de la Cham­
bre, l'article l'article 131 île la Constitution stipulant la 
procédure révisionniste Indique la cornu ission proposée 
par M. Beemaert comme la voie à suivre. 

cevra les duus que IM pt le liiiHi «sont, dan 

I'I'K ell 3 * ' « . 

1 rayon de m kd..iné!re.s.i'n)fianc-
, iiiel uue soit le nombre de pigeons 

Ù tr t.'t lu P'ix de 5 fr. aux 10 premiers 

C H R O N I Q U E C O L O M B O P H I L E 
o.n; ' - '>desUu"i f t , î ! . tV'C u. — Dinian.he 17 juillet 

prix d'honneur; organisé 
.- de la société « l'Hii'on-
, Vlvi.' de- rues Walt et 

en paniers mntedl Iti 
a , uiai.-esu.i .soir, l'ouïes a D.ij et0.3.7, i. 2. 

',' \". ?.".f ' " " ' " ' ' . f'anc ."si par pigeon dont I franc iiour prix 
s ' i j i i lé ieglement de la réitération el 50 centimes pour frais. 
I. iuimens»si„-resobtenu par le grand concours national ron 
i.ai-ieii fait es|>«f*r que w- ammateart sreiMlronl pari à ce con 
cours avec acharnement. 

vit" les SStatBtm S venir s'Inscrirt 
i lVncombreuiei'i! (!•' P> d-i nier. 

I.l I: te 

inclus pas-e ,1:0 
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. . . a u e ë p : llle Dykers, î.,. 31e DaSMMr tB, 

lillifllll 
leiillll. ..Se Iee.il , , 

f lS-e-, iW- .Mie, ; , 
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'«,„,& 
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:..i- VV. 
e. H7e Uni 
ei.'.| Ip, 

:,.• Il.i..,: :. Ip 
89e Haerl in 

se.- n.uiclimit Ip. H7e Tliamir) h, 
•»•• H .:-, ;ip. '.'le Versinecb. 9 •• 

e l i e l i r n e . •'••;• l l e l l emae r t I p . 9l'.e 
Se.Mlevdie Ip . I IW K.'Vl'.i.• vc i p . 

',::.;.• Ip, 1 U" Carrelle A: bMc 
•d lp. 
le lp. 

I l ; • C , r . 1 . 1 . ' , ' •-• .. i l ' . . ' l e . : , ' • l . i . 
- | |p, 119e k l lp, ISOe Uaeiail lll. 

E'-s pigeons ne 'peuveni psrsisjsisr q u * f » sssl P r t x t r h a » 
iiem- Miv 1 il 1, n e . ' . e ' i - neid ' - - ' . . "" l ta t ives de 1,1, J e t . , 
fr. f i . magniii' p.é n'eulateilr sera ,o:itf»f poule f ^ » » ^ ' " » » 
1 d.' .i.ili c par pigeon a la première sérw « « d e u x p gtoii> 
non d.'tfip.vs mais volant au ni-ine pigeonnier. Ml* en paJier> 
le dimanche 1 «cuit «le s, à ii heures l | i du soir. 

— Voici le résultai <b> concours sur cuaiiîilly qui a eu Heu le 
jeudi H iuiliet au -i.'gé de la société l'F.pervier, établie rllci 
\l J ean- l em, I eman r le la CroivB..m:^, 50.100 francs prix 
d honneur. Larder 13 paniers à une heur t , vent oueM, le a s » 
vo j .o r *taitM Vieriinck. _ , , „ 

1er pi'ix Hcscamps.ie Liecnuvelaere. 3e XVerryles. W D.ismar-
que, ëe Her JultéU), oe Homard. 7e Martens, Se Rerej . 9« Brou-
ini. bV'l ie-iuin. ail», I le n.'.rls. tir Jean-Louis Léman, Ue 
Hum inliii. l i e HsIbedi . lSeel tSe Jean-Baptiste Six. 17e Louis 
l'ronvost. ISe Biheck. lue Beiiloigne, *V Gilles, i l e Millescamps 
-2->e lielnatte. ii- Nassens. i'.e Jean Louis Léman. 

î l e prix l'arni.-iitier.SSé. Jules Six. 47e Lire-/., iae Descli.-mac 
k-Te -j.ie IL,lin ade Jules Six. 31e Jean llapti-te Mx.3 ie l . e -
r.iuve «•• Ht-' ckère. Heliquat de poules :i ë fi-aues hors 
cône airs V n t u m Ue MTI. ' !)•' .clieinackeré à i h 31. 

L" p'-'lll.er pive.'li » «le constaté .1 '. h 15 ave- .. ,„' vite-se 
de 17.13 111 S7 a l'a minute. Le .i-rnier i l 11 30 ave. une vitesse 
de 1775 ni Je a la lilinu e. 

Tauaettm. — La nocOté eotombattails « «rniou el liberté » étr-
blie clic. M. Alfred Baiinà l'ancien Petit-Château, rue du -M,.u! n 
Kag.it, a l'Iionneitrd iuforiner lesam items cloinbophiles. situ, s 
dnii» un rayon de6 kilomètre-, qu'elle d icra un grand roncoius 
sur Saint-Jnst le «limaucne i'. piillei. 100 francs prix d honneur 
répartis conum- - n i : <> prix de 10 f r a n c aux 6 premières séries 
. lo i pigeon-non désigné;. S prix de ë francs aux « premiers pi­
ge..u'. constates. Chaque pigeon ne |»ur ra obtenir qu un ,-eul 
pnxd 'ho ur. La mise sera de 1 fr. 5'ipar pigeon dont I franc 
[leur jirix et 55 centimes pour frais, punies facultatives 1 1. i . ,'i 
.'. . ! lu irai'."-. La mise eu p uiî.'i s aura lieu le samedi i.l p l i " 
de 4 a 0 heure-ei demie du soir. I n joli régulateur sera J.UI 
raison de i l centime s par pigeon a la première série de i pige 
non désignes. 
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'.'"' Trains* «lo sSaSsAr « u r tàsssfcve, «irc!i«»»:<'. t l c i ' -
' ^ I BSIMlS r i I I • i l Aix-!ess-stnins <•! l ' h a m l i é r y . — 

I Nous apprenons qu'a l'occasion des vacances se dores. 
nid j la Companie du iln chemin de fer du Nord, d'aec irdavee 

1 ' celle d" Paris n Lyon i't à la Médilerranée met à la dis 
'•,' ! position d s voyageurs, dois tontes les gares et stations 

'• • de son r. «an, des billets d'aller 11 retour à prix réduits 
;'(,",. ! pour les trains de plaisir organisés sur : l- lienève, le s û l ; i ' I o - e n P. le. le l.'t 

,,;.':'i f;.,,".:",:'ii
1è;!ii'"-i'. r''p."re ;.'•'';- i.'-'i''̂ '.' S" eb'-s'sp Viales phn'-ardées dans toutes les 

i: :!- Clermoat-Ferraad, le 13 
t Chambéry, le 20 août. I>i s afO-

s gares et stations 
point de destina-

;.iv !..'."'•l.e|..,iiiie b. ïb- I•. -ni. M['. lie Herman lp, 

SULLETIiV FINANCIER 
Paris, IS juillet. — La seane" est aujourd'hui t e s sa 

„., ,,, . ,ei satisfaisante. Nos rentes prennent une avance sensible. 
s|à,|si,'|'eder. I Le comptant dès le début a été très lersse. Le .3 Ofû est à 

l'J.' lleleslienne lp . yb.o:;. 
Iiiijardiii :;p. aae l.ec.q ip, | L,. crédit foncier finit à 1100. Les nouvelles obligations 

aie Vanriiiiibeke. •"••"•.' liccler'cq (;., .V',-Ilaeri. 57e lieriioin-om 1. | communales dont rémission a lieu le î l courant fout 
,',!> Nionisc lp, 5i'e Carrelle ip. l'A' ['lançon lp oie Jausscns h, | lll-.],l nri,ssjoii sur le marché. On sait que celte émission 
••-Inë'pe-uèr.p l&™'-> b-rl'aiio sp.se- Pollet..»,. «7e Marsy , p . i a pon'r but de faciliter à un taux modéré les prêts aux 
V' ^ ' l , ^ , : ; : : : ^ bien «tarant* que ceux U t . à 
,' trix lo.' 76e Diibrcncii lp, 77e Morel. 7-e iieli.ar. 7:v iirrb-iux i l'Ktal et nous on trouvons la preuve, dans les récents 

39e pris Chrîstlpens lp. '".' Vranx. '.le 
aulrv lp. '•:;.• Oelgra.w. .'.le Obériime :ip, 

ie lleïnattv lp . 17e Arcoll, 'Ht.- Leoneus ij ' 
lloliarth. Sle Vaissier î | ' ' 
Vanrumbeke. SSe Uerlercq i 

CREDIT FONCIER E FMiîCE 
Conversion des Obligations Communales 18(30, 1875 

lS8i-8f) 

Emission de 500,000 Diligatisns Coiamunalss 
Remboursables en 75 ans au ji/us tard, rsMMT 

fauf 1 8 fr. par an et particijiant a 4 tarage* 
par an pour 8 0 0 , 0 0 0 fr. de lots. 
AVEC FACLXTÉ DE LIBÉRATION PAR ANTICIPATION 

P r i x d 'émission : 
Conversion ^ § § * r-
Souscription en espèces 4 9 7 fr. 5 0 

payables 20 fr. en souscrivant, 30 fr. à la reparu­
tion et le surplus en 4 versements annuels. 

O n a o n s i c r i t l e 2 1 j u i l l e t 1 H 9 S 
A PARIS 

Au Crédi t Fonc ie r de F r a n c e . 
Au Comptoir N a t i o n a l d 'Escompte 
A la Société de Créd i t I n d u s t r i e l e t Commercia l . 
A la Société Généra le . 
A la B a n q u e de P a r i s e t des P a y s - B a s . 
Au Crédi t L y o n n a i s . 
A la B a n q u e d 'Escompte de P a r i s . 

Au Créd i t Fonc ie r e t Agr icole d 'Algér ie . 
A la Compag- e Foncière de F r a n c e . 
A la B a n q u e l ' a r i s i enne . 
A la B a n q u e i n t e rna t i ona l e de P a r i s . 
A la Chambre Syndicale des A g e n t s de c h a n g e de 

P a r i s . 
DANS i.rs PÉI «SI I SUS lll II 

Chez MM. l.s T r é s o r i e r s - P a y e u r s G é n é r a u x . 
Chez MM. les Re<«îveurs p a r t i c u l i e r s des finances. 

Ou dans les Agences et Suceur sales des BocM 
Pour les détails, voir le prospecth ou tafflehe 

iM'tmimm MAISOXSPKlALïra 

S0N1.ERIE;», P«VRATM8EH ES, Pu .TE-Vûli, etc. g 
JE!1'* R i W E T 

EXPERT DU GOUXTRNEMENT 

ROUBAIX,27,ruede la Gare,27,ROUBAIXU 
La Maison se charge défaire fonctio «H 

nerconvenablement les ancien 
iqtt s i / 

'ic/i.:ît}50~M 

BOLS ASTRINGENTS CIRETTE 
guérissent prostptsmsst et sdrsmsst tous 
les É O O U L I R E N T S a n c i e n s i 
r é c e n t s , n'occasionnent ni mauvaise I 
digestion,nidiarrhée,nedoanentascBne | 
odesr amx urines. — Prix : 4 francs. 
CIRETTE,Ph"««"«l»w.U.rwiHnirliie.P'lit | 

ll.'p.'it: | . l i " Vi 

Prix «le seiiev. 

I 'i 
die Rinueval. 83c H - u - e i . 
nix SiflTB, i.- D.ij.ii.lin, 

. be l'Inii'v.'ii.Oe Des! .n'.aiiies. 7e «iirreltc, 
• ltie [lei-anni-'iiiri. I l e C.iiroutile. — Le premier pi-
té r,,iisi:iiea U heure, (C i'," ave,-:1:1e vi! .--e 'le le.l'i 
1 ta minute : le il Tïiier .1 l i Mêmes v i a ", U ùi.str:b:i-
piix aura lieu oiniain lie s.11.1 7 lieurev. 
cours tut- Ctrniwnt. — Jeudi a e u l:eu un roneour» «ur 
toieaiiisi- pari'., Avenir du Tilleul ...riiez M. Albert t i ' -
rue d" 11. .mine- , l.e là.her a eu lieu à 9 li e s i s ininu-
un vent i)..r.!-e"i"st.Te:,i;..se.i!ivert. èl.'. |.i_- is étaient 

eiunâra. Voiri 1 r.-alliais : 1er prix Van.'.>..rite :i|i. ie l.ee'.e, re 
auriMiiste -2;i. I" l.aiilliliii.eellee.it'.is-'iiiesil;;. lie humai 

-•i, 7e Lim|«< lp. 8.' VnU lp. 'Je Petit. 10e Hetiai!.lmijvliiell ip. ,1e 
! ' ; ' , va . . | ue ip . l i e Petit. i:!e T.iilliei î\>. 14e Lainbrel i p . 15e Ho-
iin i p . 

16e 1 "mail in I7ellerv:i:ix. ISe Vanbender 3p. 19e l.eplat in . 
iti- iii:s..nu:rlp,'ilel)L'l.:uyiM'li.. i i e Ma.'.piet lp i j e l l u . e t . -_''..• 
|. briiviie. i - ,e ï . . ini : i ; is lp i«e (milieux l , i . i7e Vi inur lp. i" 
•1 :... - , o.,,. 1 etebere :«le S,mal ip. :ile l.alnl.lui. 3ie M;i-

'.»'..' Vanifrtipen 

i^l'UVI 

! l'Etal et nous en trouvons la preuve, dans les récents 
I liéb .ts de la Chambre où il étail question de faire servir 

!- '" ' ' . lev f'.nds île eaiss.-s d'énargne eiles-iièmes aux prêts 
" c o m m u n a u x . La Uun<]ue de Pans se iiiaintient l.neti à 

US.SO. 
l.e Crédit Lyonnais cote 785. Les Cirages français sont 

à ': 17,rH>. Los llhalots de eiiiiniediié s'avancent a »'>76.£>. 
Nous avions bien raison dire que l'Italien reprendrait 
vite. Ou l'uni aujourdiuii à 90,50. L'Extéfiespe est faible 
à 02. 

Kn Banque, les vslen s de enivre sont faibles. La Mo-
re.na fait exception. La }.•"•! de sinfre Romains s'avance i 
iin. Ainsi qu'il était facile ie le prévoir la conversion tu­
nisienne s obtenu un franc succès. Les souscripteurs en 
espaces recevront a peine 10 0(0 île leurs demandes. 

DI LAViiiKiun, ii. place Vendôme. 

• • • • • • • • « > • • * • • < » • • • • • • * • • • • • • • • • • • • |..;,n' lYell,.;!,. lie llel oui.>v, 3ëe Mac.iU.'t. ::..•• V:illl*I>ell. 37e «,S>^<>0<O«>-»«><»v»«»s>s>«.^«'sSV^svS»Ws5>V5»VsrsVs»s«. 
\ ' . , , : ,a | . . i l . 3seNain::r , 3'J" l.aïuulin. i".' lassard. 41e Muna- <» | - | - j - , I >:? r i f f H f f l T 1 = " P ? ! H ' O â i i î T s S 
' s i , , , , n p e , ' , , , , - : . . , prix , v , ) V , , l , . s e . i , ' T , , i , , e . L e p r , g [ } M A N j H I f P . N A S l l A ! 
.. u',-pi..-.-.... a été rous ta t i ià II heures 33'37"; le dernier i l i ; • 5 J ] _ J . J f i ^ XJ j j \J l Ll U i i L i l y U i l l l * 

e el„'7, M. Jules l.e.pi.'.i 

At-iiisTp; .n.. 
G l l . 

Mb-ep" 
dlmini 

asilipli. 

;,'.:;'.'.:.'eyàpjieVi,^"si. ^ ^ « " « « ^ ^ 

'p.' ",iL. ',' ' .il'' •:.•". a'i i'3 el '•' fia" '••'. nml |M:'::e 

l 4 1 , RL'E VIVIENNî, PARIS 
% e n t r e l a Bour se e t les g r a n d s b o u l e v a r d s 

• rVIAISON DE 1 "' ORDRE 
2REC«MMAA;I»Ï5 AUX 

| LOUIS Q U É L ^ É E ^ 
P R O P R I É T A I R E 9 

t 30"ir>T» 1=1135. M O D É R É S « : . i i 7 » 
•••••••••••••••••••••••••••••••«» 

i V a S L L E S S 
• 

« On m'abuse guère de In publicité, fttand il s'a fit 
Je répandre des bienfaits » (l , i R eh foiCï .! I.) 
C A W T i t S " ^ i ^ ' S C r fnd:ie SSSS méd-S-; el 
O R N I t A I U U b s e , frais, psr la u . l -
BiMM far oa de S*BM «Î»I . Î A U B Y I»K L U N D R E S , 

LA REVALESCIÈR 
iuér fsiDt les sosM'netioM hx!) molles les plus 
ebell-s, iu'l:jçy;|. m% dj^pepsies. tr^strites, «rast-.vl-

gies, j'ht sir. éysssaS*rie, g;»rr«, llatus, a grsurs, 
«aiéitSS, pitu i-p. mis , 1 ' K, r.ov.iH, svssSSSSSSSBti, 
(ir-êfoe en grattait ) , d s i ; l ie- , soltt)'t«s.toax,a*iha i, 
jatharrhe, i s âwns» , s r r ip^ , nf.prssS'OB, lmirueur-, 
'jon|C.-t on, névrose, f9ibleass« Spsîseni'iet, sséssie. 
«•Joross, rbu:nat.sme, ?e ; t t ? , t in d •« irdres ds la 
poitrine, gorge, halo no et r i .x ; a n s que l j s brou-
chen, veiis.e, free, re n*. in'eslins, m-^ttMM et 1 

Katormit de 400,000 cures aut! -nliques : 
Le Ur Lvlmst c é r t : « Votre R-valese ère v»ut son 

oesatit d'vr. E le <-6t le meilleur sliaaent pnir él v -
let; enfant", l'.'ur les .naval -a.ieot:.. n'est la n^urr.-
;ure pur ex : v.'.ei:':'-. '.'lUrnect in1'spe:isab'« pour ré-
jar«r les foees ». 

• D-vuis 1864. i? <v.e n u i toujours ft.ïêr'.e de m • 
ivapepa e^ par la R-v.l seièrs du Barrj et rue tr mra 
•es b:eo. q.ioqun } ai T.i U l psasét. iva lévrier à -r-

.i:er jo ne pouvais plaat r on igëiev. i s .ne suis m s 3 
nror'i & la it-va'^s vèr . c-1 eu n u v j m \:i«r-aU i 

tout comme to.it le nufide, et rrSB D r.e faisa t ra'î . 
a i l e GALGUKLIS, 10, tue Hsrssrd-P»b«»y, ehe-. ivs 
Religieuses A.,g. gi,..e8. Tours. 2 j u o t ÎHIU ». 

Cette, 2 janv er 1800 La R ivaies- ère m'a otapé -h« 
de mourir, «tapai* d.x-h':it mo a : e', .-v la *•-:•,te. eh -se 
que j e paisse digérer. — II. O i m x o . Curé i. • 
Cette (Hérau'i) 

Quatre fos piua noiirrissaste qui la viande, sa s 
ama n ecb?.':fï-r, ei u écoBota se eaeora 50 fois s n 
f n en m-idee ne, vt repars ies Bonititutiona II -
épU'.s-ies p* r l ' â g e , e :r».v« i OU les • 7.cè4 q u - l :i r .- iuvr. 
l iu tx . î i e* . 1 | ! k l . . S fr. 3 0 ; I i 2 k :. 4 fr. 50 ; 1 k L , 
7 fr. 7 5 ; 2 k 1. 1 (8 . 17 fr. 5:1 ; ttkil-, 4 0 fr. r, i t e n ­
v i r o n ï '5 s e n t i s s e s le r s p s * . Ici aa--- l e« ' i coès ; 11 
savea s a a u e i l s a . Aie ... I A REVAL::SOIKRI-: '"IIOCOI.V.IÎSI: . 
E le rea . l S p p é t i t , l:o::ne é i s v s t r o a 1 t M I ' - I I V ! 
e h l S f a n ' S i x . .-'.-uni es les p e s r.v. ' é s . Iv • : i',. s : > 
2 fr. 5 0 . 4 fr. 6 0 c 7 fr. 7 5 . E ivo frmmea 
mAii lit-,•<•» • l ' s r n e ; ' ,-h'Z 1rs h s s ph riai 
.-i ep i - i " rs . I n I ARKV s t C« ( .a -, ! ) . S , r.i • C -
g io ,-.-, a P . r R . 

t . 'eeô s a R . u e a i x : M M M .r-l l -11 . . r . e .», 
n e r : Dea iu u m s , é. u : :e r , C k e a i M - t a , ép " r. 

•S.'o-;< I. 

MA RCHES A T t'.. H M E 
C o - U l i r S d u ï .e> j T x i l l e t X 5 3 ^ Î 2 

LA2NES PEIGNEES 

O S T i ; \ l ) l v G r a n d H d t o l ! . . <>p»l<! I I , 
n ie do Flandre, 8, près la digue. Reeommandé. Lu 
mitre électrique. Oniinibus gare. — Le Journal -de 
Koubai.i: se trouve dans rétablissement. 1)3084-31155 

Voici le n 
Tournai, or 

l^sii'evani-
1.) 

CONCOURS DE MARCHE 
sultat do eoaeoart ds ssarcha, entre Roabsix et 
Kanisé par M. Iiek.tiel, rue de POmmelet. 
: aeu lieu à S heures liï le matin, les lauréats sont 
, : Ire prime, ii frimes lespérei. M. il-.-ar Delnatle. 

• :4e prime. 17 irn:r, .espère,. M. 
h. 17 m. : Se prime, une montre e.lmv 

Adolphe borpe. arrivé à 10 li. 
lvousdu Congo, Si. Adolphe Me 

Eugène 1 
reinniiîo: 

'e- prime, un vide-pot 
5e prime, deux douzain 
a i i i . e e 11 h. 13: Ce prime, une biui.Tlle de v i n ' P l a n 
Arthur Schietleratte, a u i v é . i 11 h . 13; 7c prime, une bouteille 
.1, vin lilaiev M. Arlhiir Itose, arrivé à 11 h. 17. 

l.e comité oruani.,ateiir reillereie elialeureiisenient Messieurs 
ies donateurs nui sont venus en aide pour le enni'oiirs. 

t 'ne e I lileurs amateurs i nnv.-ii • de Tour 
coin,} a eu lu o L il a .:'., décidé qu'un antre concours de marciie 
aurai! lieu le d nviut'lu! 7 ae 'n pro,iiaia. I •:,• des !'.'!.:'..-ants. 
au même I,.. ,.l chei M l)el..l,el. t a s rue de l'Onmielel a 
« l'AiiKUiliud'orii. Les mises seront de deux t raacl et elles for­
meront les prix. On peut se taire inscrire S par t i r de ce jour au 

LIVRAISON 

J a n v i e r . . . . 
Février 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
Juillet 
Août 
Septembre . . 
Octobre 
Novembre.. 
Décembre. . . 

R O I B V I X - T O V R l . O I A G 

Peignésde La Plata et de l'Uruguay 

«'...te Cote I i 
préced du jour, pi 

4. f.25 
4.00 

Peignés d'Australie 

T Y P E A B 

ire.-éd. du jour prêcéd. 

4.85 
4.85 

I . I I P Z K ; 

(par télrjrophe 

AKf.SS «ABCKS 

3 . 8 2 5 
3 . 8 2 5 

S.T7! 

3. 8tS 
3.82v. 
3.825 
3.8*5 

LAINES PE IGNEES 

LIVRAISON 

Janvier . . -
février. • • 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
Juillet 
Août 
Septembre 
Octobre. . 
Novembre. 
Décembre. 

A N V E R S (par télégraphe) 

Peignés Buenos-Ayres 

aUXen-^dB 

p r » 

— w m m • 

4.80 
4 00 
4 . ' 2 5 
4.65 
4 ;75 
4 70 

Cote 
du joui 

4 575 
4.575 
4.60 
4.00 
4>25 
4 U 

Allemand M. 

Cote 
précéd 

:...' 

Cote 
du jour 

Type BAT 

Cote Cote 
prêcéd 1 du joui 

. . . . : 4 075 j 4.00 
4 . .0 
4.70 
4.70 
4.70 

4.525 
4 .525 
4 55 
4.575 
t .60 
4.02o 

4.025 
4 05 
4.05 
« 6 9 

«.SO 
4.E0 
4.50 

4 . SS 
4 575 

Peignés d'Australie 

précéd 
Cote 

lu jour 

LalO BRUTES 

LE HAVRE 
par télégraphe 

vie Cote 
précéd du joui 

1.43 
1.455 
1.40 
1. 405 

1 40 
1 40 
1.41 
i 415 
1.425 
1 43 

OPÉRATIONS 

B O T T B A I X - T O U E C O I N a 

10.000 k . à i 02 T y p e 1 . — Juillet 

Août 

Septembre. . . 

Octobre 

Novembre. . . 

Décembre . . . 

Janvier 

Février 

Mars 

T y p e ^ . — » 

T y p e B F . — 

T y p e A B . — Juillet 

Octobre 

TOTAI 

lO.ouo 4 60 

- A - I S J " S 7 - : E : R , S 

Type B . — Jui l l e t— 
Août . . 

k. à 

Septembre . . 
Octobre 
Novembre.. . 
Décembre. . . 
Janvier 
Février . . . . 
Mars 

13.000 

es ooo 

L E I P Z I G 
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